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Les consommateurs souhaitent des vêtements durables, naturels, compostables et à faible impact sur le climat.




L’industrie textile est une des plus polluante au monde. Pourtant, il existe des solutions pour éviter cette pollution, les vêtements écologiques et la mode durable. Explications !




Que signifie durable pour les vêtements ?




De nombreuses entreprises de mode s’efforcent de rendre leurs chaînes d’approvisionnement et leurs sources d’approvisionnement aussi transparentes que possible. Les petites marques de textiles, en particulier, considèrent même la durabilité comme un critère essentiel de leurs produits.




La durabilité est assurée lorsque l’on traite le produit et sa consommation de manière durable. C’est-à-dire si l’on veille à la qualité et si l’on ne consomme pas beaucoup parce qu’il y a une telle offre pour que les vêtements ne soient pas jetés mais réutilisés.




Ce qui est aussi déterminant pour les vêtements écologiques, c’est plutôt qu’un produit proposé doit être la meilleure alternative durable au produit traditionnel.




Celui qui accorde de l’importance à la durabilité dans l’habillement doit être prêt à payer plus cher.




La mode durable est à la mode




Dans ce contexte, le secteur du textile met également sur le marché de plus en plus de fibres nouvelles ou redécouvertes. Le polyester et les fibres polyamides issus du pétrole, la laine ou le cachemire produits dans des conditions parfois cruelles pour les animaux, c’était hier – aujourd’hui, les consommateurs peuvent acheter des vêtements fabriqués à partir de chanvre, d’écorces de fruits ou même de lait pour une mode durable.
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Les consommateurs souhaitent des vêtements durables, naturels, compostables et à faible impact sur le climat.




Comme pour les aliments issus de l’agriculture biologique, la part des vêtements en fibres naturelles ne cesse de croître. Un cinquième des entreprises textiles réalisent déjà environ la moitié de leur chiffre d’affaires avec des vêtements durables, qui se distinguent par leur caractère naturel, leur faible impact sur le climat et leur recyclabilité ou compostabilité.




Comment reconnaître les vêtements durables ?




Même si nous voulons acheter des vêtements particulièrement prudents et durables, il n’est pas toujours facile de prendre la bonne décision d’achat. Le chemin parcouru par un vêtement est tout à fait décisif pour le bilan écologique. Après tout, le coton peut provenir du Burkina Faso, mais faire le tour de l’Asie pour être transformé – par exemple en teinture – en Inde, au Vietnam ou au Cambodge, avant d’être cousu en Chine. Au final, le vêtement se retrouve dans un magasin de mode en Europe.




Chacune de ces étapes de travail consomme bien sûr des quantités énormes d’énergie, et les conditions des cueilleurs de coton ou des couturières sont encore une toute autre histoire. C’est évidemment très compliqué et les chaînes d’approvisionnement sont mondiales. Un produit a toute une série de fournisseurs en amont.




Articles
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Matières

Le lin dans le textile, une matière écologique à découvrir
Nov 7, 2023
Parmi les alternatives écologiques qui gagnent en popularité dans le textile, le lin se démarque comme une option durable et élégante L’univers de la mode évolue constamment, et dans cet…
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Matières

La fibre d’ortie : une ressource naturelle pour des vêtements respectueux de la planète
Sep 17, 2023
Pour la production de vêtements, il est important de trouver des matières premières respectueuses de l’environnement. La fibre d’ortie fait partie de ces matériaux qui permettent à l’industrie textile de…
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Matières

La fibre Ingeo : une alternative durable et naturelle pour vos textiles
Sep 17, 2023
De plus en plus le secteur de la mode est à la recherche de matériaux non polluants et bio-sourcés. C’est dans ce contexte qu’est apparue la fibre Ingeo, un matériau…
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Matières

Le lyocell : quand la mode rencontre l’écologie
Sep 16, 2023
Résumé Le lyocell est une alternative durable dans le secteur de la mode, offrant des avantages environnementaux et sociaux. Cette fibre, fabriquée à partir de la pulpe de bois, présente…











Le coton des textiles une matière première polluante




La production de coton consomme beaucoup de ressources. Selon Greenpeace, la garde-robe durable de demain ne devrait pas se limiter aux vêtements en fibres animales. Mais le coton produit de manière traditionnelle consomme également beaucoup d’eau et de surface et est régulièrement pulvérisé dans les champs avec des poisons végétaux. Bien que seulement 2,4 % de la surface agricole mondiale soit utilisée pour la culture du coton, un quart des insecticides et 11 % des pesticides vendus dans le monde y sont utilisés.




Les microplastiques des vêtements finissent dans les océans




Le fait que nos vêtements soient composés à 60 pour cent de polyester s’avère également être un véritable désastre pour nos océans. 35 pour cent de tous les microplastiques présents dans nos océans proviennent du linge de nos vêtements, selon van de Pol.




Depuis peu, il existe toutefois des solutions, par exemple des sacs de lavage qui fonctionnent comme un système de filtrage. Il faut d’abord voir quels vêtements contiennent des fibres synthétiques. On peut ensuite les mettre dans le sac de lavage et le jeter dans les ordures ménagères après le lavage. En outre, les vêtements se conservent plus longtemps lorsqu’ils sont placés dans un tel sac de lavage.




Quelles sont les fibres textiles qui ne nuisent pas à l’environnement ?
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Des alternatives au coton existent. Des chemises, des vestes et des pantalons en chanvre, par exemple, se trouvent également dans les rayons. À côté, on trouve des boutons et des boucles en matières végétales et minérales comme le bois ou le verre. Dernière tendance : les fibres textiles issues de pelures de fruits.




Vêtements en oranges, bananes, nénuphars




Il n’y a pas que les écorces d’orange qui peuvent être transformées en vêtements, mais aussi les bananes, les nénuphars, les orties, c’est-à-dire vraiment une grande variété.




De nombreux consommateurs veulent des fibres textiles dans lesquelles ils peuvent faire confiance. Et ils veulent désormais savoir plus précisément comment est produit le coton, par exemple, mais aussi et surtout la laine de mouton, de mérinos, d’alpaga ou de cachemire.




Le Tencel et le Lyocell sont considérés comme des alternatives plus respectueuses de l’environnement




La production d’un seul jean consomme environ 1.000 litres d’eau. Environ 80 pour cent de cette quantité est utilisée pour la seule culture du coton. Comme alternative végétale à la laine, au coton ou au lin, c’est surtout la viscose, produite à partir de fibres de bois, qui s’est établie depuis longtemps sur le marché. Toutefois, les consommateurs devraient plutôt opter pour des textiles plus écologiques comme le lyocell ou le tencel.




Il s’agit d’une fibre dite de cellulose régénérée, tout comme la viscose. Alors que la viscose est très nocive lors de sa production, car elle génère des substances hautement toxiques lors de la teinture et consomme beaucoup d’électricité, émettant ainsi du CO2, le Tencel et le Lyocell sont produits à partir de bois d’eucalyptus certifié durable et ne nécessitent pas de solvants toxiques. Il en résulte un tissu souple au toucher, d’un bel éclat soyeux, très doux pour la peau et agréable à porter.




Le soja comme alternative aux vers à soie




La production de tissus en soie classiques est en revanche liée à une grande souffrance animale. En effet, pour pouvoir travailler la toile tant convoitée des vers à soie, le cocon et la chenille sont plongés dans de l’eau bouillante. La soie de soja, en revanche, ne fait pas souffrir les animaux. Les fibres de soja sont un sous-produit de la transformation des graines de soja. Douces et brillantes comme la soie, durables comme le coton et chaudes comme le cachemire, elles sont entièrement biodégradables.




Contrairement à la laine, la soie de soja peut être lavée sans crainte dans la machine à laver, sans rétrécir ni perdre de sa qualité. Autre tendance venue d’Asie : les fibres de bambou, labellisées comme douces pour la peau et respectueuses de l’environnement – elles posent toutefois problème. Comme pour la viscose, la production de fibres textiles en bambou génère des tonnes de produits chimiques qui empoisonnent l’eau et les sols dans les pays producteurs, généralement en Asie du Sud-Est.




Fibres de coco ou en lait




Quant au Nullarbor, il s’agit d’une laine produite à partir de noix de coco et de coton bio. Les fibres de coco, qui sont des déchets de la production de produits à base de noix de coco, sont fermentées et filées en un fil. La production de ce fil en seulement 18 jours est également nettement plus rapide que la production de laine animale. En parlant d’animaux, d’autres fibres d’origine animale font leur apparition sur le marché comme des vêtements fabriqués à partir de protéines de lait.




Les fibres véganes ne sont pas forcément respectueuses de l’environnement




Il existe ainsi les variantes textiles les plus diverses qui ont « éclaté » ces dernières années et qui finissent par donner quelque chose comme du cuir, par exemple à partir de liège et d’ananas. Mais ces tissus sont souvent mélangés à du polyuréthane ou à des fibres synthétiques à base de pétrole pour que le matériau tienne finalement ensemble.




Cependant, les consommateurs se tournent volontiers vers les fibres artificielles, surtout les végétaliens. De plus en plus de fournisseurs de vêtements en fibres synthétiques étiquettent leurs textiles comme étant végétaliens. Les fibres comme le polyamide ou le polyacrylique sont certes particulièrement bien tolérées par la peau, mais leur fabrication et leur élimination sont loin d’être écologiques.




Les alternatives véganes seraient souvent fabriquées à partir de fibres synthétiques à base de pétrole. Mais cela est dû au fait que la majorité des textiles sont fabriqués à partir de fibres synthétiques à base de pétrole, parce que c’est bon marché et pratique – comme le polyester, le polyamide, le polyacrylique ou l’élasthanne.




La mode durable, c’est aussi réduire sa consommation …




D’un autre côté, nous achetons des chemisiers, des pantalons, des chemises ou des T-shirts que nous ne portons que quelques fois avant de les jeter à la cave ou dans un conteneur de vêtements usagés. En moyenne, Greenpeace a calculé en 2015, sur la base d’une enquête, que nous nous procurons 60 nouvelles pièces au cours de l’année. Cela ne correspond pas à nos exigences et nous le savons bien.




… ou acheter de seconde main




Il existe encore une alternative à la vie d’un vêtement ancrée dans nos habitudes et qui consiste à l’acheter et à s’en débarrasser dès que l’on s’en lasse. Il existe désormais une offre importante de magasins de seconde main, de marchés ou encore de bourses d’échange de vêtements, comme Vinted et autres plateformes en ligne similaires.




Les consommateurs ont du pouvoir




Même si l’industrie textile et que les chaînes d’approvisionnement sont souvent difficiles à comprendre pour nous, consommateurs, il existe un critère très simple et en même temps essentiel pour établir clairement la durabilité des vêtements : La longévité ! Plus je porte un vêtement longtemps, plus les ressources nécessaires à sa production deviennent relatives avec le temps.




Mais cette longévité ne peut être atteinte que si nous, les consommateurs, faisons à nouveau plus attention aux vêtements de haute qualité et produits de manière éthique par des entreprises qui gèrent de manière ouverte et transparente les processus et les conditions de production :




Si l’on considère que chaque consommateur achète dix kilos de vêtements par an, soit environ 60 pièces, nous avons remarqué que les consommateurs sont désormais plus attentifs à la qualité et plus disposés à dire : ‘J’achète moins, mais mieux’ !




Une chemise de qualité coûte plus de cinq euros. C’est beaucoup plus cher. Mais alors, on a une chemise qui dure longtemps, qui résiste à de nombreux lavages. Il faut que cette valeur revienne et non pas ce désir inconditionnel de bon marché.




Pensez à la citation : « Je n’ai pas les moyens d’acheter bon marché ». C’est aussi vrai pour les vêtements.
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